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« DES JOURS SAINTS À L’ANNÉE LONGUE ! »

Le Carême est terminé.  L’engagement que j’avais pris d’approfondir avec vous le parcours IV de
la catéchèse familiale et paroissiale, sera bientôt complété, après avoir présenté les recommandations
du Congrès d’orientation pastorale en vue d’une nouvelle évangélisation. Je désire remercier toutes
les personnes responsables de la catéchèse dans notre milieu:  d’abord, les jeunes eux-mêmes qui
se rendent accueillants à la Parole de Dieu, les parents qui se font un doux plaisir de parler de Jésus
avec leurs enfants, les catéchètes qui manifestent un dévouement constant au service de la Parole,
les pasteurs qui ne cessent de semer la Parole de Dieu au coeur de notre Église. Puissent toutes ces
semailles être une promesse et une réalité: il en va du Royaume des cieux comme les grains qu’un
semeur a semés et qui portent du fruit en abondance.

DES MYSTÈRES POUR LES JOURS SAINTS

Pour approfondir les réflexions catéchétiques de ce quatrième parcours, je vous invite tout
simplement à repasser dans votre coeur, les mystères que le regretté Jean-Paul II nous a proposés
pour la récitation du rosaire.  Je crois que la méditation de ces mystères sont de nature à nous
rappeler sans cesse la présence constante de l’Emmanuel dans notre propre vie.  À travers les
mystères joyeux, lumineux, douloureux ou glorieux, l’on peut entendre Jésus nous redire:  « Je suis
avec vous! »  C’est comme un résumé de notre parcours, un résumé des Évangiles de Matthieu, de
Marc, de Luc et de Jean, un résumé bien simple « des merveilles de Dieu » que l’Esprit Saint ne
cesse de nous révéler.  Ces mystères nous font revoir les grands moments de Jésus, lui qui était
attendu avec impatience par les gens de la Palestine, lui qui est demeuré avec les chrétiens et les
chrétiennes depuis plus de deux mille ans et qui est encore aujourd’hui avec nous pour nous aider
à trouver des solutions aux situations qui n’ont « pas d’allure ».  Nous lui disons merci pour tout ce
qu’il nous apporte.

MYSTÈRES JOYEUX

Qu’il fait bon de nous souvenir de l’annonce faite à Marie par l’ange qui lui est envoyé:  « Sois sans
crainte, Marie, car tu as trouvé grâce auprès de Dieu.  Voici que tu vas être enceinte, tu enfanteras
un fils et tu lui donneras le nom de Jésus.  Il sera grand et sera appelé Fils du Très-Haut.  Il régnera
pour toujours sur la famille de Jacob et son règne n’aura pas de fin. »  Toute troublée, Marie se
demande comment cela se fera. « Rien n’est impossible à Dieu! » lui dit l’ange, « L’Esprit Saint
viendra sur toi et la puissance du Très-Haut te couvrira de son ombre; c’est pourquoi celui qui va



naître sera saint et sera appelé Fils de Dieu. »  Marie dit alors à l’ange:  « Je suis la servante du
Seigneur.  Que tout se passe pour moi comme tu me l’as dit. »  Quel humble commencement!
Quelle annonce!  Quelle disponibilité!  C’est vraiment là les origines de Jésus, le Messie, promis
depuis des siècles.  Comment ne pas nous rappeler la visite de Marie à sa cousine, Élisabeth:
« Comment m’est-il donné que vienne à moi la mère de mon Seigneur? », lui dit Élisabeth.
« Bienheureuse celle qui a cru:  ce qui lui a été dit de la part du Seigneur s’accomplira. »  Et Marie
proclame son ‘Magnificat’. Le Seigneur a fait en elle de grandes choses. »  Son amour s’étend
vraiment d’âge en âge!  Comment ne pas nous souvenir de la naissance de Jésus à Bethléem, et la
venue des bergers et des Mages auprès du nouveau-né!  « Et le Verbe s’est fait chair et il a habité
parmi nous! » Comment ne pas chanter avec les anges:  « Gloire à Dieu au plus haut des cieux et
paix sur terre aux hommes qu’il aime! »  Comment ne pas nous souvenir de la présentation de Jésus
au Temple et de son recouvrement?  Comment ne pas se rappeler la foi vive de Syméon: « Mes yeux
ont vu ton salut que tu as préparé face à tous les peuples, lumière pour la révélation aux païens et
gloire d’Israël ton peuple. »

MYSTÈRES LUMINEUX

Le pape Jean-Paul II nous invitait à méditer les diverses étapes de la vie publique de Jésus:  son
baptême au Jourdain, son premier miracle à Cana, sa prédication, sa transfiguration au Thabor et
l’institution de son Eucharistie au soir du Jeudi saint.  Jésus est vraiment le Fils bien-aimé de Dieu.
Au Jourdain, comme au Thabor, le Père déclare:  « Celui-ci est mon Fils bien-aimé, celui qu’il m’a
plu de choisir. »  Comment ne pas nous émerveiller du premier « signe » de Jésus à Cana?  Jésus
vient transformer toutes choses et réaliser la fête au coeur de l’humanité; il sait changer l’amour
humain en amour divin.  Les paroles qu’il prononce au cours de ces années, viennent nous redire
l’amour du Père pour toute l’humanité, et il nous indique la voie des Béatitudes.  À travers les
paraboles, il tente de nous faire comprendre la présence et la croissance du Royaume des cieux: il
nous apprend à prier Dieu, notre Père, pour que son règne vienne.  Au soir de la dernière Cène, il
institue l’Eucharistie pour être à tout jamais avec nous.  Son Corps livré, son Sang versé vont redire
à toutes les générations jusqu’où est allé son amour.  « Il n’est pas de plus grand amour que de
donner sa vie. »

MYSTÈRES DOULOUREUX

Tout au long de la Semaine sainte, il nous fut donné la possibilité de méditer en notre coeur la
passion de Jésus:  son agonie au Jardin des Oliviers où sa sueur devint comme des caillots de sang
qui tombaient à terre, nous dit saint Luc.  Son arrestation; le baiser de la trahison, le reniement de
Pierre, la solitude de Jésus:  seul Jean et sa Mère Marie le suivront jusqu’à la croix, les deux faux
procès, la flagellation, le portement de la croix, la fixation à la croix, sa mort ignominieuse au milieu
de railleries.  Que tous ces récits nous conduisent à l’acte de foi du centurion romain qui se tenait
devant la croix:  « Vraiment, cet homme était Fils de Dieu. »  Que toutes les célébrations du temps
pascal nous fassent entrer de plus en plus dans le grand mystère de notre foi!

MYSTÈRES GLORIEUX

Pendant cinquante jours, de Pâques à la Pentecôte, l’Église nous invite à méditer et à célébrer le
grand Mystère pascal.  Les Évangélistes racontent quelques récits de Jésus Réssuscité:  au soir de
Pâques, sur la route d’Emmaüs, sur le rivage au bord de la mer.  Mais c’est à Marie Madeleine que
Jésus apparut d’abord: celle-ci partit aussitôt l’annoncer à ceux qui avaient été avec lui et qui étaient
dans le deuil et les pleurs.  Puis, nous sommes invités à nous souvenir de l’Ascension de Jésus, de
l’envoi des apôtres par tout le monde, de la venue de l’Esprit Saint sur les apôtres et dans le monde



entier. Et comme la Vierge Marie, la Mère de Jésus, était là, au Cénacle avec les Apôtres, nous nous
souvenons de son assomption et de sa glorification dans les cieux.  Puisse la méditation en notre
coeur, de tous ces mystères, nous redire sans cesse la présence constante de Jésus Ressuscité au
coeur de nos vies.  Tu es là bien vivant! 

+ François Thibodeau, c.j.m.
Évêque d’Edmundston


